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Heinz E. Veitenheimer, Druckort Mannheim: Mannheimer Verleger und ihre Drucke 

von 1608 bis 1803, pref. Jürgen Voss, Francfort/Main (Peter Lang) 1996,344 p., ill.

Voici un ouvrage de references, appele ä interesser aussi bien le specialiste en his- 

toire du livre ou le bibliothecaire que, sur un plan plus general, l’historien de l’Allemagne 

des XVIIe et XVIIIe siecles: le catalogue des publications sorties des presses de Mann­

heim entre 1608 et 1804 informe tout autant sur une conjoncture culturelle que sur les 

conditions politiques de fonctionnement d’une principaute de l’Allemagne »baroque«, 

puis eclairee, ou encore sur les processus de transferts culturels, l’influence de la Revolu­

tion fran^aise dans la region rhenane1, etc. La Chronologie envisagee couvre les annees 

comprises entre la premiere publication connue ä l’adresse de Mannheim (1608), alors 

meme que la localite vient d’etre elevee au Statut de ville (1607), et le rattachement du Pa- 

latinat au nouveau grand-duche de Bade (1802-1803). L’ouvrage ici recense est presente 

comme le premier volume d’une bibliographie retrospective devant ä terme couvrir le 

XIXe siede.

Le catalogue comprend 1905 references bibliographiques, classees par siecles et par 

ateliers typographiques2, et sous-classees chronologiquement. II a ete realise sur la base 

des collections du Reiß-Museum3, completees par des depouillements bibliographiques 

tres vastes (notamment par le recensement des articles d’annonces et de critiques parus 

dans la presse periodique du XVIIIe siede): le Musee Reiß a ete cree en 1957, et compor- 

te notamment une importante bibliotheque. Celle-ci, tres riche en impressions locales, est 

notamment constituee d’une partie de la seconde Palatina (la premiere Palatina, comme 

on sait, ayant ete deplacee ä Rome en 1622-1623 apres la prise de la ville par les Impe- 

riaux), de la collection du Jesuite Desbillons (mort en 1789) et de celle du Cercle archeo- 

logique de Mannheim (Mannheimer Altertumsverein).

L’auteur indique les cotes des exemplaires aujourd’hui conserves, et a complete son re­

censement ä partir des fonds d’autres grandes bibliotheques (Bibliotheque universitaire 

de Heidelberg, Bayerische Staatsbibliothek de Munich4, Herzog August Bibliothek de 

Wolfenbüttel, etc.5). Un index ä multiples entrees permet une consultation tres facile: in- 

dex des imprimeurs et libraires, et, surtout, index general auteurs/titres, renvoyant aux 

notices dans la numerotation continue. L’auteur presente, dans une breve introduction, 

les conditions intellectuelles de son travail (existence de plusieurs recensements partiels 

anterieurs), et les choix materiels qu’il a faits (normalisation des notices, etc.), tandis que 

Jürgen Voss propose, dans les quelques pages de la preface, les principaux enseignements 

que l’historien tirera de cet ouvrage exemplaire. Enfin, une dizaine d’illustrations judi- 

cieusement choisies donnent une idee de la presentation materielle des publications sor­

ties des presses de Mannheim (leur table a la p. 331).

Le simple survol des titres met d’entree en evidence le lien tres fort entre l’activite 

d’imprimerie et de librairie, et le pouvoir politique. La premiere entree est representee 

par la publication des Privileges octroyes par l’electeur a sa nouvelle ville de Mannheim, 

1 D’un point de vue general, mais aussi par rapport aux conditions particulieres qui sont celles de 

Mannheim, l’un des centres de l’emigration fran^aise outre-Rhin.

2 Chiffre que l’on comparera aux 731 entrees d’une bibliographie ancienne, portant sur l’ensemble de 

la periode 1608-1850.

3 Handbuch der historischen Buchbestände in Deutschland, Band 8: Baden-Württemberg und Saar­

land, I-S, hg. v. W. Kehr, Hildesheim 1994, p. 145-150.

4 Tres riche par suite des liens particuliers entre les deux Etats ä la fin du XVIIIe siede: une partie de la 

»seconde Palatina* est transportee de Mannheim ä Munich en 1803.

5 La Bibliotheque universitaire de Göttingen ne parait pas avoir ete exploree, bien que cet Etablisse­

ment soit en charge de la Conservation des titres allemands du XVIIIe siede dans le programme de re- 

construction d’une Bibliotheque nationale allemande: Das deutsche Buch: die Sammlung deutscher 

Drucke, 1450-1912, Wiesbaden 1995, notamment p. 51 etsuiv.
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sortie des presses de Heidelberg en 1607 et reprise ä Mannheim l’annee suivante. D’autres 

publications officielles suivent (edit sur les monnaies, etc.), mais le Palatinat est de plus en 

plus engage dans les oppositions politico-religieuses qui debouchent sur la Guerre de 

Trente ans. L’exil du Winterkönig ä La Haye (1621) et l’ecrasement du Palatinat se tra- 

duisent, dans la bibliographie, par l’absence de toute entree entre 1622 et 1666. L’activite 

reprend, lentement, ä partir de 1666, mais la date principale est ici celle de 1720, lorsque la 

cour princiere se transporte de Heidelberg a Mannheim. Une nouvelle conjoncture poli- 

tico-culturelle peut des lors se developper, celle que le catalogue permet en fait d’analyser 

le plus precisement: eile correspond pratiquement aux deux regnes des electeurs Karl 

Philipp (1716-1742) et Karl Theodor (1743-1799).

Tandis que la topographie urbaine est radicalement reamenagee (construction du gi- 

gantesque chäteau, adosse au Rhin, et developpement systematique de la ville selon un 

plan geometrique), la presence de la cour est ä l’origine de l’activite de la Churfürstliche 

Hofbuchdruckerei, seule imprimerie ä »tourner« ä Mannheim jusqu’en 17656. La Resi­

denzstadt accueille le celebre orchestre de la cour (HofOrchester)7, l’Academie palatine 

des sciences (Kurpfälzische Akademie der Wissenschaften), la Societe allemande 

(Deutsche Gesellschaft), le Theätre national (Nationaltheater), et on ouvre ä Kaiserslau­

tern une ficole superieure des sciences politiques (Kameral Hochschule). Du coup, l’acti­

vite editoriale devient beaucoup plus importante, et illustre au mieux les tendances les 

plus caracteristiques de VAufklärung-. publication de nombreux livrets musicaux, mais 

aussi de travaux scientifiques, parmi lesquels on notera tout particulierement VAlsatia di- 

plomatica de Schöpflin (1772-1775)8. Meme l’heritage bavarois, qui entraine le depart de 

la cour electorale pour Munich en 1778, ne semble pas une circonstance absolument ne­

gative, par les plages plus grandes de liberte qui s’offrent desormais: l’activite du Theätre 

national de Mannheim est particulierement celebre, par suite de la creation des oeuvres de 

Schiller, dont le catalogue detaille les editions successives (cf. n° 995 etc.).

La richesse meme du materiau ainsi reuni ne peut que faire regretter d’autant plus vive- 

ment la modestie excessive de l’auteur, qui s’est volontairement abstenu de toute exploi- 

tation historique. Le depouillement systematique du catalogue serait pourtant tres riche 

d’enseignements: il permettrait de proposer une courbe annuelle de la production impri- 

mee, estimee par nombre de titres publies, mais aussi de preciser la part relative des diffe­

rentes langues (l’influence du fran^ais au XVIIIe siede, le probleme des traductions), 

voire la typologie des contenus (types de textes publies) et des objets (typologie materiel­

le des imprimes) - autant d’elements sur lesquels, faute precisement de catalogues du type 

de celui-ci, l’historien du livre et des cultures reste informe de maniere insuffisamment 

precise.

6 Mais des librairies importantes existent en ville, ä l’image de la »Librairie fran^oise« des Normands 

Charles et Mathias Fontaine (1742), etudiec par Jürgen Voss: Jürgen Voss, La librairie Fontaine a 

Mannheim..., dans: Livre et Revolution, dir. F. Barbier, C. Jolly, S. Juratic, Paris 1988, p. 221-232.

7 Ludwig Finscher, Die Mannheimer Hofkapelle und das Pariser Konzert- und Musikverlagswesen 

in der zweiten Hälfte des 18. Jhs., dans: Deutsch-Französische Begegnungen am Rhein, 

1700-1798..., dir. H. Wunderlich, J. Mondot, Heidelberg 1994, p. 165-176.

8 Jürgen Voss, Universität, Geschichtswissenschaft und Diplomatie im Zeitalter der Aufklärung: 

Johann Daniel Schöpflin (1694-1771), München 1979.


